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Gold"oni est né à Venise le 25 féurier 17A1.

Alors que son père voulait faire cle lui r:n méd.ecin, Goldoni
sera tour à tour, employé, coad.juteur de cha^ncellerio d.ans les
tribunaux criminels de Venise, et enfia avocato Toutefois, i1
faussera souvent conpagnie à sa profession pour écrire d.es pièces

ou d.es scénarios. Son oeuvre se composera de 212 pièces d.e

théâtree

GOLDONI, un réformateurr

Goldoni fut le profond. réformateur d.u théâtre italieno
Réactiormaire contre Ia rrcommed.ia d.elltartet' d.éclinarrte et désé-
nérée, vid.e d.rinvention comique comrrp d.e portée mora,lo, livrées
aux saillies incongrues ou aux improvisations d.es acteurs, Gold.oni
fait accepter et applaud-ir une coméd.ie te d.e bout en bout
lrauteur et d,élivrer des répriques st6réotypées d.a^ns Ie langage
comme d.ans Ie jeu d.es coméd.ienso

Crest lui encore qui opère Ia liquid,ation progressive cLes

masques d.ans la coméd.ie italienr:er

En 1761, Goldoni se forgera un nom à Paris et d.eviend.ra

même Ie professeur d.titalien d,es filtes d.e Louis XV puis d.es

soeurs de Louis XIIIo

Gold.oni mourra cependant malade et misérer-rx fe 6 février 1793.

GOLDONI, sa vie
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Le pièce fut créée en 1752 lors du carnaval d-e

lleniseo I,rintrigge tourne autotrr d.tr:n conflit entre

1e jerme marqui.s Florincl.o, propriétaire d-u fief de

Morténébrer:x et Rosaura, héritière présomptiver qui

cherohe à faire valoir ses droitso

Par rrle feud.ataire", Gold.oni veut réhabiliter Ia

conditiou paÿsanne. ttlæs personnes d.tesprit et les

d.élicates d.a.nes d.e condition ar:xquelles la pièce srad.res-

ee, écrit Go1cloni lui-mêure, trouveront dans 1e ridi-
cul-e des paÿsans lrimage d.e leur propre ri-d.icule; d-e

leurs propres passion§r'.

Ia legon sociale et morale d-e Gold'oni nrétait pas

mince.
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Les répétitions ont commencé d.ébut janvier au ryth-
me d.e deux par semaine, le h:nd.i et Ie vendredio

Celles-ci se d.éroulaient dans la bonne humeuro

Nous avons choisi r:ne pièce sans grand.e envergure in-
tellectueIle, ayant pour seul but de voue distraireo

Les répétitions se meublaient de remarques perti-
nentes !

Comme }e talent nréclatait pas, iI fallait souvent ré-
péter à plusieurs reprises Ia rnême réplique pour obte-

nir un résultat valable, mais nous, avons t'art cela dans

ta gaieté, consoients drapprendre quelque chose et
conscients quravec d.u travail on arrive toujours au

bout (pour Ia oulture : labor ormria vincit)o

Je vous quitte en voust sor:haitant r:n bon aJnus*

mentr

C,ECCO
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Le Marquis FIOEINDO, feudataire de

La l{arquise BEATRI@, sa mère

PAIITAION, fermier d.es redevances d'e

ROSAURAT orpheline et héritière 1é6

NARDO

MMICO}TE

CECCO d.éputés de la communauté

PASqlAIoflIrO strmd.ics de la colnmunal

MARCONE

GIANNINA, fil1e de Nardo

GHIITA, femme de Cecco

OLIUHITAT fi1le de Pasqualotto

Le CIIANCELTER

Le NCI'IAIffi

ARLE$JBI, homme à tout faire de 1a

Le VAIiEt de Pa.ntalon

Les PAT§AI{S

Le VALET du Marquis



I
)catboot

t

)

rténébreux

rnténébreux

Lme de

>nténébreux

mmunauté

Eric B0TIII

Miette DELffiAUX

Philippe IAUJRON

Ann IUCHAIEAU

Jean-Jacques IIALIN

Philippe 61çrrnERI

Daniel MAffiCHAL

Patrick tEtsRIIN

Luca CALIANO

Dominique GALERIN

Véronique HANCE

Pascale BEFÎRAND

Tves DEGLIELLE

Christian IIERMEtEII

Luc NEFONTAINB

Thierry IEVHJX

Michel BOLL;EX{

Luc BOLLES{

Jean-Luc GAIÂ

Michel VEFC$ÏION
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Pour les cha.ngements

de décore

Souffleurs

Décors

Thomas XE NORRE

Luc TOSQIJIN

Richard LIIOEST

Roger PIGNOTEI

Serge LEGHAND

Va1ère THOMAS

Chris SCHOEI,I,ANS

Renaud CILLES

Pieme BOLIE$I

Guy BOLLE{

Didier ROBAT

Etienne GENNART

Alain IAUHE$III

Thérèse BODSON

avec une équipe de rhétos

Costr:mes réa1isés par lilad-eleine DEHCI.]SSE

Son Patrick GOFFAffi

Ivlichel BOLLEN

Lurnières Claude GERARD

Joë1 BOIIr,DÏ]

Mise en scène !{arc-Albert MORIAME
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11 a fallu mesurero 11 a fallu csuper, assembler,

coudre, essaôrer, retoucherl etc111

Je ne sais pas cornbien de coups de cisear.rx, ni
d.raiguilleo Je ne sais pas combien d.rheures d.e travail,
ni d.e soirées I

Ce que je sais, crest qutils en ont d.emantl.é du travailt
ces costumes!l!

Merci, I{ademoise}Ie IIEHCIISffi I

Meroi aussi pour toutes vos iclées et votre travail,
vous tous qui avea mis la main à Ia pÊteo

Merci enfin à vous, acteu.rs, décorateursr machinis-

teslroo por:r cette expérience forrnid.ableo

I,tarc-Albe rt IORïAI,{E



[Ine poudre d.e soleil doucement glisse sor]§ ma plumet

et peu à peu les souvenirs d-e Ia pièce se fondent en moio

Quel enthousiasme, bonne humeur et dynanisme nous ont

animés clurant toutes ces répétitionsror
Pourta.nt ce soir, je voud"rais vors parler drune barbiche

noireo

Conmerrt pourrais-je vous la d.écrire, à vous qui êtes

verrus nous voir, et qui, en vain, chercherez cette barbi-
che sur la scèneo

EIIe nrest ni Florinclo, ni Cecco, ni Pantalonoro ni
GôLdoni, pourtant, eIIe est lrâme même de Ia piècer Ia
baguette magique d.e lrartiste qui a su coordonner tous les

instruments, les faire vibrer, et en faire naltre une sJrft-

phoniel

Vous ltaÿez certainement deviné, cette barbiche nrest

autre que Marc-Albert, notre metteur en scène.

Toujor:rs présent avec le sourire, fort de son expérience

d.a^ns une troupe salzinnoise t'les jer:nes poussesrr, il
nouÊ, a prod.igué mille conseils, sarls ee fatiguerr saJls

trop slénerver...!

Alors, ce soir, si vor:s applaud.issez (!) nroubliez pas

Ivlarc-Albert parce que ctest Iui, Ie rôIe ingratr qui a 1e

plus d.e mériter
Pour les acteurst
Véronique HANCE

Rhéto Notre-Damer
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